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ARISTOCRATES 


Af'ptositioB  des  sceUés  > .bifr  le  di^ricc 
' " SiûnE-â^ôteh  . ^ leur  a«f$eïnblëe/ 


JL  ,va  la  crirche  à'  l’eau  qii’à  la  fia 
qlk  brise  Ktta  asscatiblêe  se  tenaat 
<|aiM  la  j[ue  royale,  i esc  ehfia  iritferâice, 
ce^.  ^l^  enfantin  -j'-oette  société  d^hon- 
RéjiSvciiWjfcns  /qiii  amployôient  boane- 
içénr.jlews  teijfts  à jxiuer  au  trictrac,; 
ai^  éçbfec*-  et  autres  ?petics- jeux  innon 
cneQC-s.,:  cçT  grouppe  iritérressant  est  enfin 
pau  vres^gem4es' voilksaBg 


axile^  _Oti  iront-ils  s’asscmBler  ?....  âu" 
Scioto  , la  ils  ne  seront  plus,  troublés 
dans  leurs  petits  conciliabules.  Ils  pour- 
ront même  façonner  au  jour  les  Sau- 
vages voisins,  vous  Pavez  voulu  citoyens 
patriotes  ! vous  qui  avez  tcujoars  tra- 
A^ersé  constamment  les  opérations  judi- 
cieuses de  ces  Me; 


‘ssieurs  ; vous  l avez 
voulu  y vous  le  perdrez  sans  retour.  Vous 

n’entendrez  plus  l’éloquent  d’Esp.....  vos 
oreilles  ne  seront  plus  réjouies  par  les 
saillies  du  pétillant  vicomte  , et  tous 
Ils  vous  ont  donnés  a tons 


ces  preiats, 
les  diables-  Vous  .êtes  excommuniés, 
damnés  , tant  pis  pour  vous  , vous  l’a- 
vez voulu , de  quai  diable  aussi  vous 
ayisez-vous,  de  réduire  à douze  mill-e 
livres  de  reiitCv , les  successeurs  des  apô- 
tres. Comment  voulez-vous  qu’avec  une 
si.,  modique  somme , ils  ayent  tout-à- 


. <'3) 

la-fois  5 line  logé  esc  une  actrice  à l’o- 
péra# Un  carrosse  à six  cheveaux  et 
autres  cliose^  dç  première  nécessité  pour 
ces  Messieurs. 


Le  peuple  sMtolt  porté  en  foule  a 
la  rue  royale  pour  avoir  de  nouveau 
le  spectacle  ‘ de  Tarrivée  dés  Noirs  à 
leur  assemblée  , il  a été  en  atte;nte 
toute  la  soirée  , niais,  personne  n’a 
paru , Ces  MM.  n^ont  point  osé  revenir 
dans  k quartier d’après  que  les  ci- 
tôyerrs  de^^  lèur^  Voisinage  • avoient  fait 
contre  eux,  cependant  la  garde  natio- 


nale lï^a’pôint  discôntinuée  de  faire  un 
serviCè'*^^coiistant  dans  le  àuartier  , et  de 
maintenir  le  bon  ordre  et  la  tranquil- 
îîté  piibtique  ; bn  doit  les  éloges  les 
plus  grands  aux  soins  que  les  soldats 
citoyens'"  se  sont  donnés  , et  à toutes 
leurs' vigilances  ' les  amis  de  la  révo-^ 


V 
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lüfion  rendront  également  justice  aii 
patriotisme  qui  a toujours  distingué 
lescipyens  du  district  de  Saint-Roçh  ^ 
qui , peur  prévenir  tout  malheur , et 
^’a^urcr  des  opérati  ons  que  les  aristo- 
crates Se  permettaient  de  machiner 
çona*e  le  bien  public,  ont  requis  amc 
descente  dans  le  lieu  de  leur  assemblée. 
Il  parcît  que  nos  cabaîeurs  ont  préviJ 
le  coup  ^ car  ils  o|^^t  ; préparé  leur  ^all^ 
de  manière  à faire  çrpire  qu’ils  ne  s’ocr- 
cupoient  qu’a  des  )pu;jt  innocens..,^  Sur 
les  six  heures  du  soir  qiiatre  commis- 
saires du  district  se  sont  portés  à la 
maison  ^ numerp  ^ rue  royale-,  butç 
Saîht-Roch,  chez  nn  marchand  de  vin  j 
là,,  ils  ont  dressé  un  procès-verbal , et 
recjonnu  sur  différentes  tables  des  jeux 
de  cartes , disposés  ppi;r  jouer  à la  ba- 
ille , jeux  d’échec  , nictrac  -j.  on 


( 5 ) 

.popte  même  qu’il  y avoir  ’ un  jeu  de 
l’oie  : aucun  vestige  de  leurs  , travawr 
|i’a  paru  ; ils  ont  eu  soin  d’enlever  tout 
ce  qui  pouvoir  faire  eonnoître  l’objet 
de  leur  assemblée. 

^ Après  que  les  formalités  ont  été 
remplies,  on  a établi  gardien  des  effets 
trouvés  dans  le  club  aristocrate  , le 
marchand  de  vin  de  la  cave  des  quatre 
vents',  avec  injonction  de  ne  laisseren- 
crer  personne  dans  les  appartemens  , 
encore  moins  de  souffrir  de  nouvelles 
assemblées  ^ et  le  scellé  a été  apposé 


aussi-toc. 


Des  personnes  qui  étoient  présentes 
â cet  acte  police , eut  reconnu  ut^ 
livre  tout  neuf:  intitulé  imitation  de 

t . ' 

A , 

Jésus-Christ  , appartenant  à M.  l’abbé 
M . . . y.  Un  autre  ayant  pour  titre  les, 
MAKiMES  DE  LA  SAGESSE  , ' appaitcnanç 


à M.  le  Vicomte  de  Min,...,  ainsi  qu’ime 
bouteille  d’eau  de  vie  de  Ccignac. 

Une  brochure  intitulée  le  vice  et 
XA  Eoiblesse  appartenant  k M.  de  Vin» 
Une  vielle  paire  de  lunettes ' apparte- 
nant k M»  l’Ev.  de  N~...r  Uné  épée  k 
l’ame  de  bois  reélaméè'par  M.  d’Ésp.L  ‘ 
Une^phiole  d’Cau'  dè  préval  appâte— 
nante  k M.- l’arch.  d’Àiî,.’  ' ' V ■ ' 

• Un  flacon  d'ç  vî'flkigïù  (î2s  qùâtreVo— 
leurs -appartenant  à Mr 

Un  masque’  î?êclatné  ^^vcqy 

de.  Seul....  Un  poignard  dont  la^pointe 
étoit  émôucée'  m'feiqoéè'îde’  Fa'lèttre^’p. 

. Un  livre  îii-8*.^'kyi!àt*^6Ü^‘iiyre  leI’. 
Campagnes  ©E  MÂïfeLliio'is^^ïp-^ 

.pattenant  au  maf^S'  dé  Et^l?^squ^^ 
objets  seront  vra'rsembiabKÀlent^eÉàus^ 
k,  leurs  propriétaire^;  « 

; Il -pareît  ‘Captes  “'cét  inf entâife  ■•que 


{ 1/y 

les  4ioirs  étant  sortis*  avec  prédpîcî^tîorj; 
du  lieu  de  leurs  assemblée,  avant  hier 

ils  n’ont  pas  eu  le  tems  d’emporter  av’Ci^  . 
eux  ces  meubles  précieux,  et  qy’ils* 
n’ont^  point  osé"  revenir  les  chèreher.* 
Sans  doute  effrayés  • du  dernier  assaut 
ils  ne' recommenceront  pas  sitôt  leurs, 
assemblées  illicites,.  Içur  forteresse  est: 
détruitej,  lèvent  du  patriotisme  a souf- 
flé dessus  , et  les  murs  en  sont  tombés^ 
comme  ceux  de  Jé^igo.  Et  eux  paêtites 
tomberont  bientôt,  comme  des  capucins  , 
de  cartes. 

^ On  vient  d’apprendre  dans  l’instant  , 
qu’à  l’imitation  de  ceux  de  Pavis  , les 
aristocrates  des  provinces  tiennent  aussi 
des  assemblées  , tantôt  clandestines  y 
tantôt  ouvertes  *,  ce  sont  des  oiseaux  de 
mauvaise  augure:,  à qui  il  faut  donner^ 
la  .chasse.  On  prétend  qu’à  Dijon  ce 


( a ) 

sont  des  femmes  qni'ont  pris  cette  pejne/ 
On  assuré  qu’elles  s’etoient  munies  de 
seringues  , et  qiï’âvéc'  cette  arriie  .(Tun' 

lioûvéau  genre  , elles  av oient  mis  en 
fuite  lez^  honorables  membres , après 
les  avoir  moufllésr  jusqu’aux  os.  On  dit 
que  depuis  cette  triste  ayanture,  ils  ont 
rêiioncé  dans  cette  viiîe  a leurs  illicites 
conciliabules,  et  que  Ce  tain  involontaire 
a^été  pour  eux  une  salutaire  purification 
qui  leur  a été  toute  leûr  crasse  arîsto** 
cracique* 


Ûe  l’irtiprimerie  de  L/L.  Girarp  , rue 
v:  V /de  Valois.  ' . - — ' 


